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D. On pourrait dire que même la chose la plus parfaite peut encore être 
améliorée d’une façon ou d’une autre?—R. C’est juste.

D. N’est-il pas vrai que la plupart des lignes aériennes et des agences 
de voyages ont leur bureau sur la Cinquième avenue et non dans une rue qui 
traverse la ville de l’est à l’ouest?—R. Oui, bon nombre de lignes aériennes 
y ont leur bureau, comme par exemple la Sabena, Air-France, Pan American, 
et il y a aussi des compagnies de navigation. C’est un centre d’agences de 
voyages où le public voyageur vient acheter ses billets.

D. Et V American Express et Y Agence Cook?—R. Oui, c’est vrai, l’agence 
Cook a ses bureaux sur la Cinquième avenue.

D. C’est vous qui avez des étalages dans la salle d’exposition au sous-sol 
de l’immeuble R. C. A.?—R. Non, c’est le ministère du Commerce. Il y a une 
exposition commerciale permanente dans le hall.

D. Serait-ce aller trop loin que de vous demander si ces étalages ne se­
raient pas mieux placés dans une pièce qui donne directement sur la Cinquième 
avenue?—R. Cela n’est pas de mon ressort.

M. Smith (Calgary Sud):
D. Il me vient à l’idée, monsieur Field, que M. Zeckendorf a fait une 

remarque ce matin au sujet du nombre d’agences de voyage qui sopt logées dans 
l’immeuble où vous avez maintenant vos bureaux. On avait constaté que la 
majorité étaient sur la Cinquième avenue, tandis que les autres étaient des 
offices de tourisme gouvernementaux.—R. Des offices de tourisme gouverne­
mentaux ou nationaux.

M. McCleave:
D. N’est-il pas vrai que les gens vont se renseigner un peu partout avant 

d’entreprendre un voyage et qu’ils vont dans votre bureau et dans divers autres 
bureaux pour se procurer de la documentation?—R. C’est ce qu’ils trouvent au 
Rockefeller Centre. Le grand nombre de bureaux de voyages en a fait une 
espèce de centre de renseignements touristiques, ce qui en a d’ailleurs aug­
menté la valeur. D’autre part, j’admets que des bureaux dans la Maison du 
Canada sur la Cinquième avenue auraient aussi un certain attrait.

M. Nesbitt: M. Smith a déjà posé une des questions auxquelles j’avais 
songé; mais, afin de renseigner les membres du Comité qui ne connaissent pas 
la disposition de vos bureaux, voudriez-vous nous dire à quel étage ils se 
trouvent.—R. Au rez-de-chaussée.

D. Et combien d’autres offices de tourisme gouvernementaux et autres 
bureaux semblables y a-t-il au Rockefeller Centre? Pouvez-vous nous le dire 
à peu près?—R. Vous voulez dire des offices nationaux?

D. Oui.—R. Il y a celui du Japon, celui de la Suisse et celui du Mexique. 
Ce sont les seuls que je me rappelle maintenant, mais je crois que le bureau 
provincial de tourisme du Québec y est aussi.

M. Macnaughton:
D. Au rez-de-chaussée?—R. Oui, en face, dans l’immeuble de l’Asso- 

ciated Press.
D. C’est là la question. Le bureau suisse est à la 49' Rue.—R. Oui, juste 

vis-à-vis de chez nous.
D. Entre la Plaza et cette rue latérale?—R. La Plaza est la voie inté­

rieure qui mène à la patinoire. Les bureaux qui s’y trouvent sont très beaux, 
surtout celui du Japon. Mais il est vrai que le loyer y est moins élevé que 
celui des bureaux qui donnent sur la rue et qui font partie du Rockefeller 
Centre.


